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Les manuscrits non insérés ne seront pas rendus 

Les abonnements de nos Souscripteurs du 

début étant expiré», nous les prions de 

vouloir bien les renouveler cette semaine, 

afin (l'éviter, toute interruption dons l'envoi 

du Journal. 

Les nouveaux abonnés et les anciens qui 

renouvellerons, recevront comme cadeau, 

no joli calendrier de poche chromo., et or. 

On s'abonne sans fruis dans tous les 

bureaux de poste. 

LES EMBfflAS D'UN PRÉFET 

M. Ernest de Ciremolle administre un de nos plus im-

portants départements, le déparlement de la Durance. 

Appelé par le verseur de Mazagrans, qui loge au quai 

d'Orsay, à ce poste de confiance, Ernest de Ciremolle a su 

prouver en toute occasion que son zèle ministériel ne 

connaissait point d'obstacles. 

On l'a vu successivement, avec une ardeur qui ne s'est 

louais refroidie, retirer, le lendemain, les promesses 

qu'il avait faites la veille, selon que l'un des députés de la 

majorité moutonnière, fronçait tout simplement les 

sourcils. 

Aussi Ernest de Ciremolle jouit-il d'une grande faveur 

auprès de l'administration supérieure et lorsqu'il s'est agi 

d'organiser les élections, M. le vice président du conseil, 

peu coiiimunicalif d'ordinaire, n'a pas craint de s'écrier 

irec un sourire de satisfaction : « Dans la Durance, nous 

sommes sur de notre affaire, Ciremolle est là ! >i 

Ciremolle est là, en effet, l'excellent pi éfet Ciremolle, 

soutien des amis de l'évéché, ennemi juré du péril social; 

mis Ciremolle est pour le quart d'heure singulièrement 

'oibarrassé, Ciremolle a plus d'ennuis que n'en peut 

supporter un préfet seul, — jugez-en : 

Il y a plusieurs candidats, naturellement, dans la 

France, la graine ne. manque jamais. 

le premier candidat est orléano légitimiste, grand ami 

''Monseigneur nuraisin, évëqHe du diocèse. Il se nomme 

'riiichemorte, et se présente seul. 

le second candidat est député anli-ferriste, professe 

'«idées progressistes, votegénéralemeutbicn. lls'appelle 

Mur d'Amiens. 

I* troisième candidat est un personnage hybride, 

"iiiné d'orléaniste, de bonapartiste, voire même de légi-

'Wste, qui fait de toutes ses opinion^une sorte de salade, 

•fou il sort paraît-il un candidat ministériel. Il répond au 

"'m harmonieux de Dugoulot; enfin le quatrième candidat, 

tsl un député populaire, très estimé, qui a toujours été 

tons les rangs de la démocratie, c'est l'Oreste du Pylade 

Pplus haut. 

Tels sont les compétiteurs qui se disputent le panache 

"natorial dans le département de la Durance, administré 

le vigoureux préfet Ciremolle. 

< " s'agit de choisir entre eux et de soutenir les plus 

%nes, ce qui rend perplexe le préfet Ciremolle. 

Kon pas qu'il manque d'instructions ministérielles, non 

qu'il ail été pr ivé de circulaires ei de dépêches 

'Mirées. M. de Ciremolle en a reçu aussi bien que ses 

collègues; il saii qu'il doit avant tout soutenir les candidats 

Opportunistes. 

Opportuniste ! ce simple adjectif qui n'a l'air de rien, 

Ee
l l'esprit de M. Ciremolle sens-dessus-dessous et lui 

fait passer toutes ses nuits blanches. M. Branchemorte 

n'est certes pas un opportuniste, mais voilà, M. Branche-

morte est très-bien dans les petits papiers de Monseigneur 

Duraisin, et il est bon de ne pas attirer sur la préfecture 

les foudre» de l'évéché. 

M. Arthur d'Amiens, se donne comme le pilier de 

l'ordre social, et le langage qu'il lient dans sa circulaire 

aux électeurs, n'indique pas un fervent opportuniste ni un 

ami acharné du ministère Ferry, Arthur d'Amiens passerait 

difficilement pour un homme modéré de tous les partis. 

Cependant peut-on combattre ouvertement Arthur 

d'Amiens ! est il prudent, est-il sage de lutter contre 

Arthur qui, après tout, a une certaine influence 7 car 

Arthur connaît tous les maires du département, tous les 

délégués par leur petit nom; ces maires, ces délégués 

sont les maires, les délégués d'Arthur; Arthur est là 

comme les doigts de la main avec la plupart des fonc-

tionnaires; ces fonctionnaires sont les fonctionnaires 

d'Arthur; Arthur dîne chez les sommités politiques du 

monde Parisien ; Arthur en un mot n'est pas le premier 

venu, Arthur d'Amiens est un personnage. 

Peut-on combattre Arthur d'Amiens? 

Ce point d'interrogation se dresse avec des allures, 

menaçantes devant les yeux du préfet Ciremolle. Le 

préfet Ciremolle lui, préférerait le citoyen Dugoulot, un 

vrai candidat administratif, dressé, stylé et bien en main, 

sans opinions, sans volonté et se dirigeant au pouce. 

C'est la perle des opportunistes et conservateur de tout 

ce qu'on veut, conservateur avant tout du ministre qui le 

protège et du préfet qu'il peut soutenir. 

Aussi, après de longues hésitations, après de grandes 

luttes intimes qui rappellent la fameuse Tempête sous un 

crâne, de Victor H igo, le préfet Ciremolle décide dans sa 

sagesse qu'il abandonne Branchemorte, qu'il lâche Arthur 

d'Amiens, et qu'au moyen d'un petit truc à lui connu, il 

soutiendra Dugoulot et son compère. 

Une fois sa dérision prise, le préfet de Ciremolle n'hésite 

plus; avec l'audace des grands capitaines, il se jette 

hardiment dans la mêlée, saisit sa bonne plume de Tolède 

et adresse aux Juges de Paix, Percepteurs, Instituteurs 

ele, des épitres rédigées à peu près invariablement dans 

ces termes. 

Monsieur, 

Quoique le Gouvernement, fidèle à son rôle d'impar-

tialité, soit décidé à ne pas troubler par son intervention 

la sérénité électorale, je crois être l'interprète de tous les 

honnêtes gens et des véritables opportunistes en vous 

signalant les candidatures de Messieurs Dugoulot et son 

ami, qui jouissent, à juste titre, d'une considération 

méritée dans le département de la Durance. 

Je connais trop vos sentiments, Monsieur, pour douter 

que vous n'usiez pas de votre légitime influence en 

faveur des candidats dont les idées, les convictions et la 

situation personnelle cadrent si bien avec les besoins des 

populations et les intérêts du pays. 

Agréez etc, 

Illusion trompeuse hélas ! car le lendemain, le préfet 

Ciremolle trouvait sur son bureauces réponses navrantes : 

Monsieur le Préfet, 

J'ai le regret de vous donnpr respectueusement avis 

qu'en conformité des instructions de 51. le ministre il 

m'est enjoint de ne pas m'occuper d'élections. 

Je suis etc, 

Le préfet de Ciremolle en est devenu bleu, gris, vert, et 

de toutes les couleurs, il craint que les délégué* justement 

irrités de cette carte forcée qu'on veut, leur faire glisser 

dans l'urne ne lui fassent fondre ses caudidats dans les 

doigts comme de vulgaires bonbons du jour de l'an. 

11 s'écrie, par intervalle : quel métier, bon Dieu ! que 

celui de Préfet ! on a beau être normand, si on abandonne 

la direction de suffrage universel, il n'y a plus moyen 

d'administrer. 

Enfin dernier ennui du préfet Ciremolle, l'étonnant 

Ernest est dans les transes au sujet de certain Ruban qui 

haute ses rêves, il craint que la croix qui lui a été promise 

en récompense de ses prouesses administratives, ne se 

transforme en une vaste peau de Lapin. 

Remy FASSY. 

CHRONIQUE LOCALE 
et départementale 

Madame il fait grand froid et j'ai tué six loups ! Pendant 

que le Jules, qui préside le cabinet inodore... que vous 

savez fait massacrer nos soldats àKélungou à Formosa. 

sou copin Waldeck s'occupe lui de la chasse de ces 

carnassiers bien qu'il ne soit pas roi d Espagne. 

En effet une récente circulaire prescrit aux préfets et 

aux maires de la région, certaines mesures à prendre 

pour organiser des battues contre les loups qui ravagent 

nos contrées. 

Le sémillant ministre constate que, dans une seule 

localité, sur un troupeau de 207 moutons, 72 ont été 

trouvés égorgés et 28 ont disparu. 

Que peuvent bien être devenus ces 28 moutons ? 

Waldeck ne le dit pas, mais il le pense; ces 28 moutons 

ont été mangés par les anti opportunistes. 

Loups et anti-opportunistes, voilà les deux ennemis du 

citoyen nommé plus haut. 

Contre les premiers, des battues, contre les seconds, 

toute les tracasseries administratives. 

Moutons, dormez tranquilles 1 

Les délégués, les délégués, les délégués, il n'y a guère 

autre chose d'intéressant pour le moment et le seul 

moyen de publier un roman à succès, serait de le com-

mencer ainsi : 

« Il y avait une fois un délégué...» depuis une quin-

zaine les journaux ont bourré leurs colonnes de noms 

plus ou moins connus ; après quoi les officieux de la pré-

fecture annoncent avec aplomb : La majorité est acquise 

aux candidats agréables à l'administration. Eh bien, n'en 

déplaise a dame administration, mais entre la coupe et 

les lèvres il y a place pour... tout ce que vous voudrez, 

dans certains départements où la candidat tu e officielle s'est 

étalée avec une effronterie qui rappelle les plus mauvais 

jours de l'Empire. Les citoyens délégués pourraient bien 

jeter par dessus bord quelques-uns de ces caudidats 

chers à l'administration ; c'est la grâce que nous sou-

haitons aux tireurs de couverture qui président aux 

destinées de la République avec une désinvolture pareille. 

SISTERON 

Aucun choix n'est encore définitivement arrêté pour le 

remplacement des deux conseillers municipaux démis-

sionnaires On attend sans doute que le sieur Lieulard, 

adjudicataire du balayage ait donné sa démission, ce 

conseiller municipal endurci , s'obsliue à détenir un man-

dat incompatible avec le balai et nous rappelle une spiri-
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HAUTES NOUVEAUTÉS 

FRANÇAISES ET ÉTIUNGÈRES 

MARSEILLE 

TAILLEURS 

6, rue de Noailles, 6 

On parle Anglais, Allemand, Italien, 

Espagnol et Grec 

Maison rivalisant avec les grands 

Tailleurs de Paris 

minm m iini 

Prix Fixe 

J.-B. SIMON 
Rue de Provence - SISTERON 

Toiles, Calicots, Cretonnes Blanches et Écrues, 

Nansouk et Mousseline, Layettes et Trousseaux. 

Bonneterie, Ganterie, Foulard; Cravattes, Grand 

Assortiment de Mérinos et Cachemire noir. 

LA DISTILLATION 
A LA PORTÉE DE TOUT LE MONdt 

Aree l'Instruction, le bien-être général pénètre chaque joui 

davantage partout. Un vulgarisateur, bien connu par ses pu-

blications utiles dans l'un des j -urnaux Ici plus répandus, 
11. VAI.TH . collaborateur du l'rttt Journal, a compris tous lei 

avantages de la distillation domestique comme moyen d'ac-

crois-ement et de bien-être générai Pour rendre son idée 
pratiqu* 1 . il a imaffiné et fait construire jiar M. BROQUFT . de 

Paris. DONT LES POMPES POUR LES VINS. 
SPIRITUEUX

111 tous aune* ti-a^es, soiltSiUlliverneUen eut 
apprt-oié<>* un alam' if portatif, qui pat' son peu de volume et 
■on prix modéré doit pénétrer partout. particulière'! ei t dam 

l'inter'eiir des fatniltei. Il est inconte-table qu'il se p' rd dant 

la plii]iart des maisons bien des substances qui pourraient être 
totimises h la distillation. Par l'usage de VAlambic Valyn rh a 

ne se perd dans mie exploitation bien dirigée falu'tcation 

directe d'alcool pour tous les besoins domestiquas, utilisation 
de toutes les substances végétales : Heurs, fruits, marc de rai-

aîns et de pouimcs, liquides fermentes, grains avaries, eaux 

d stillées. etc., etc , dont les résidus azotés sont encore par 

■urcrott un des éléments de la nourriture du bétail Sa supé-
riorité, outre la perfection de sa construction et son extrême 

bon marché, tient aux dispositions des éléments qui le cons-

tituent Par s<>n incontestable uiiiité, VAlambic Vtilyn rend 

de grands services h l*é 'onn-nio doutes! iqm\ ce qui expliqua; 
la vogue dont il est l'objet Demander a M [iROQt:KT, 13 1 , rt» 

Qberkampf, Paris, l'euvoi franco du prospectus détaUi4 

AMER AlBIiEM»! 
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Grande Distillerie Vivaraise 

AUBRESPY Frères 
à St-AMBROIX {Gard) 

SPECIALITE D'AMER 

Liqueurs de 1 er choix 

^adresser à M. PET1T-BARA 

rue du Mazel à Gap 

ou directement à la maison 

PJ 
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S1STERON 

ELIXIR Hygiénique et ELIX1R 

Dentifrice des Alpes 

SPÉCIALITÉS D'ÉLMRS ET LIQUEURS 

PHARMACEUTIQUES 

Médailles au .e, mai 1883 

tuelle légende de Chain au sujet de la commune. 

Le dessin représente un chiffonnier arrêté sous un 

réverbère et promenant son crochet dans un las d'im-

mondices, tout à coup, il en relire, une feuille de Journal 

qu'il lit à la lueur du bec de gaz et dit en apurle « Tiens, 

un décret que j'avais signé ! » 

Devant cel entêtement de mauvais goût ses collègues du 

conseil municipal n'ont qu'a donner leur démission, à 

moins qu'ils ne préfèrent charger les armoiries locales et 

les remplacer par deux balais en Sautoir et un tonneau 

sur fond de M élasse. 

Préparez vos mollets I nous sommes heureux d'an-

noncer à la jeunesse pschuileuse que des grands bals 

parés et masqués auront lieu pendant la durée du car-

naval au Casino. Un bal qui promet d'être fort brillant 

également, c'est celui donné dans cet établissement par 

les jeunes gens de la Classe. De nombreuses invitations 

ont été lancées. 

Valeme».- On nous écrit de cette commune que 

des scènes regrettables ont lieu en pleine séance, parmi 

quelques membres du conseil municipal. Si le fait est vrai, 

nous ne pouvons que rappeler ces messieurs au respect 

qu'ils se doivent à eux même et aux électeurs qui les ont 

nommés. 

DIPLOME D'HONNEUB 

Pari$, 8 octobre 1885 

Votonne - Une troupe d'artistes de passage rompt 

un peu la monotonie de nos longues soirées d'hiver. De 

forts amusants vaudevilles sont interprétés et pendant les 

eulr'actes, les artistes musiciens de notre localité, font 

entendre les plus jolis morceaux de leur répertoire. 

DIGNE 

Dimanche soir, une soirée a été improvisée au Café-

Casino, par une société de jeunes gens. 

Nous tenons à les féliciter de cette initiative. 

Nous citerons d'abord, les jeunes Mil. R. P. dans le 

genre corn que, qui ont fait rire tout l'auditoire. M. R. a 

enlevé derrière l'omnibus et le facteur de Barbizon avec 

l'entrain d'uu artiste consommé. Quant au jeune P. sa 

chansonnette comique Frémy , a été bissée ; nous devons 

le reconnaître, il le méritait bien. Les abeilles par M. A. 

et les blés d'or par M. M. onl été fort applaudu. Marceau 

chaulé par M. T. a soulevé les applaudissements de tome 

la salle Ces Messieurs ont eu l'excellente idée de faire 

une quête, au profil du sou des écoles, qui a produit 

10 fr. et a été versée le lundi à la Mairie. Ils continueront 

à donner quelques soirées de ce genre. 

M. le directeur du Casino, est tout disposé à faciliter 

ces concerts intimes. Il fera, tout ce qui dépend de lui, 

pour aider les artistes amateurs dans leur lâche. 

On sait d'ailleurs, que M Cbaspoul, n'a jamais reculé 

devant aucun sacrifice, quand il s'agit, de favoriser une 

œuvre républicaine. 

MAISON 

Les élections sénatoriales ont lieu aujourd'hui 25 janvier. 

Les électeurs délégués, ont eu tout un mois pour réflé-

chir, et leurs votes, doivent être ù cette heure, acquis à 

tel ou tel candidat. Nous avons la certitude, que ce soir 

la République aura triomphé une fois de plus dans les 

Basses-Alpes. Nous aurons le plaisir de voir l'harmonie 

régner, entre nos Députés el Sénateurs, qui tous seront 

républicains. En remplaçant les réaclionnaires du Sénat, 

par des démocra es, nos intérêts seront mieux défendus; 

aucun obstacle n'elant plus à redouter de la part de la 

réaction. 

Nous avons eu le plaisir d'entendre mercredi soir 

notre musique municipale, elle offrait une sérénade à 

l'un de ses membres actifs à l'occasicn de son mariage. 

Chacun a applaudi nos musiciens. 

Un Souvenir dit 16 Mai 

C'était après les élections générales du 14 octobre 1877, 

qui venaient de venger la République en renvoyant les 5G3 

à la Chambre. 

Malgré ce terrible avertissement, le maréchal de Mac-

Mahon, qui ne voyait pas plus loin que le nez de Fourtou 

s'obstinait dans la résistance réactionnaire. 

Une députation de personnages politiques appartenant 

à la gauche la plus modérée se rendit auprès de lui et 

Manufacture de Confiserie, Chocolaterie 

et Palisserie 

SPÉCIALITÉ DE NOUGATS 

VINS FINS , EAU- DE- VIE, LIQUEURS 

DESSERTS ASSORTIS 

Pour Noces et Baptêmes 

AVIS IMPORTANT 
Les personnes désireuses d'aller s'établir à 

Pans, soit dans le commerce, soit dans l'indus-
trie, ne sauraient prendre trop de précautions 
pour échapper aux pièges seines sous leurs pas. 
Elles doivent se mener des prospérités factices 
qui trop souvent, hélas! cachent une gène 
profonde. La ruine et la faillite guettent l'im-
prudent et l'entraînent au fond du précipice, 
f" et umaae moyen de connaîtra 
la vérité est d'exiger une la maison que 
l'on désire acheter soit donnée à l'essai, pen-
dant un temps suffisant pour bien juger de sa 
valeur — La Maison ItXASSOIsr, il, rue du 
Temple, à Paris, possède dans ses répertoires 
environ trois mille fonds à vendre, à Paris 
et dans la banlieue, qu'elle lient gratuite-
ment A la disposition du public Tous ces 
fonds, sans exception, sont donnés à l'essai. 
On ne devient acquéreur qu'après au ir ex-
ploité. soi-mSme et avoir pu apprécier ce 
que vaut l'établissement. 

Grand choix de Caris, Vins- Liqueurs, Restau-
rants, Hotels meublés, Hôtels- vins. Spécialités 
de Cafés, Papeteries, Teintureries, Con/iser es. 
Parfumeries. Porcelaines et Cristaux, Bains, 
Lavoirs. Tables. Epiceries, Fruiteries, Modes 
lutgeri s, Merceries, Beurres et Œufs, Comes-
tibles, Industries en Appartement ou non Com-
merces de Bros, Fabriques, [fsints, etc., etc. 

Ecrira i BT . nxa.ssoCT , rm d i Ttmple, 1 1, à PARIS 
l« Km"i;nTOe']ls rftrcpl h so't wyés franco par 1A retour ila rc-urrier. 

Le Sirop du D r Zed est un calmant 

précieux pour les Enfants dans les cas de 

Coqueluche, Insomnies, etc.; contre la Toux 

nerveuse des Ththisiques, ^Affections des 

Bronches, Catarrhes, %humes, etc. 

PARIS, 22 & 19, rue Drouot, et Ph'". 

MJÎIICH&NB - TjlILLEUIl 

Boulevard Gassendi 

(flht face bu ifiasiuo) 

Maison qui se recommande par ses 

étoffes de premier choix et de bon goût, 

ainsi que par l'élégance de sa coupe. 

A DES PRIX RELATIVEMENT MODÉRÉS 

ÉPICERIE IMRSEILLAISE 

URBAIN FERRAND & (T 
Rue de Provence 

S I S 'ff K Jl «D Mf 

SPÉCIALITÉS D'ÉPICERIES FIXES 

Produits alimentaires Anglais des meilleures 

marques 

VERRERIE , FAÏENCE, PORCELAINE 

COTONS -- CORDAGES 
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On ne cire plus les appartements 

VERINÏS MARSEILLAIS 
POUR LE SOL DES APPARTEMENTS 

Chez les Principaux Droguistes des Basses-Alpes 

ROTA. — Demander la vraie marque repré-

sentée par un SOL naturel en clef de sol. 

VENTE EN GROS 

TURIN Fils, Droguiste, S1STERON 

52 RECOMPENSES DONT 12 MEDAILLES D'OR 

-'2-9 ans de succès 

ALCOOL DE MENTHE 

DE RICQLÉS 
Bien supérieur à tous les produits similaires 

ET LE SEUL VÉRITABLE 

Souverain contre les Indigestions, maux 

d'estomac, de cœur, de nerfs, de tête et. 

dissipant le moindre malaise. —Excellent aussi 

pour la toilette et les tient». 

Fabrique à Lyon, 9, cours d'IIerbouville 
Maison à Paris, 41, rue Richer 

f épôt dans les principales pharmacies, parfu-

meries et épiceiies fines — Se métier des imi-

tation», et, pour éviter toute confusion, exiger 

lu véritable nom de H. DK itlC()LÈ», dont la 

signature doit se trouver sur l'étiquette de chaque 

PÇQII ,,„,„ mii-T 

Épicerie Marseillaise 

Maison fondée en d874 

Le propriétaire de l'EPICERIE MARSEILLAISE a 

l'honnpiir d'informer sa nombreuse clientèle qu'il vient 

de traiter avec les premières maisons de Marseille, 

Ijo», Bordeaux et Paris, pour des achats de nombreux 

articles de 1" choix, qui lui permettent de livrer ces 

Ercliandises à des prix réduits, DEFIANT TOUTE 

WCURHENÇE. On trouve dans ses magasins: 

lIQUEUIIS fines et suTuues; 

CAF«";s de toutes provenances ; 

CHOCOLATS . Menier; C' Coloniale; Planteur; 
C" Française ; 

VIV*: Malaga; Marsala; Alicante; Madère; Fronlignan; 

COGft'A* S ; Rau de-' ie ; Rhum; 

SKKIS sciés et en pain; Cussonnades ; — Morue 

et un grand nombre d'autres articles. 

Boulevard Gassendi , •DIGNE 

COIFFEUR 

Boulevard GASsendi. — DIGNE 

ATELIER DE POSTICHES.- PARFUMERIE 

essaya de lui faire comprendre les conséquences inévi-

tables de son attitude. 

Le maréchal écoula les observations d'un air rogue et 

impatient qui frisait l'impolitesse. Tout à coup il inter-

rompit avec violence : 

— C'est inutile, Messieurs. Je veux bien faire quelques 

concessions; mais il y a deux choses sur lesquelles je ne 

transigerai jamais. La première, c'est la question des 

grands commandements militaires. La seconde, c'est....' 

c'est le .... c'est la ... 

Alors se tournant vers son secrétaire, qui assistait à 

l'entretien : 

— D'Harcourt, quelle est donc la seconde question sur 

laquelle j'ai dit que je ne transigerai jamais ?. 

Le traitement des Instituteurs 

Nous apprenons qu'à la suite du vote de la Chambre, 

refusant l'augmentation du traitement demandé pour les 

instituteurs, M. Jules Ferry, dit le Père du Peuple, se 

propose de faire une série de conférences dans les prin-

cipales communes de France, pour démontrer qu'avec 

quarante sous par jour, un bon père de famille peut 

largement vivre, se nourrir, se vêtir, et même faire le 

fastueux. 

« La preuve, dira le chef du ministère, c'est que moi 

qui vous parle, je gagne environ cent mille francs par an. 

Eh bien ! vous me croirez si vous voulez, j'en ai beaucoup 

plus qu'il ne m'en faut pour mes besoins personnels ». 

On espère que cette lumineuse démonstration écono-

mique frappera les instituteurs à quarante sous, et leur 

inspirera une douce résignation. 

Un jeune auteur lit un drame en vers de sa compo-

sition, dans un salon littéraire. 

A l'endroit le plus pathétique, il est tout à coup inter-

rompu par une formidable explosion de rires, et en 

levant les yeux avec ahurissement, il voit tous les assis-

tants se tordre sur leurs fauteuils. 

Le malheureux venait de déclamer ces deux vers; 

Voyez, elle pâlit, sa poiirine s'oppresse. 

Ciel! elle met la main sur son cœur et s'affaisse ! !.. 

Vous jugez d'ici l'effet! Le pauvre garçon, qui a fini 

par comprendre, en a eu la jaunisse. 

On lit dans Injustice, la Lanterne, la Nation, etc.. 

« MM. Souslre et Paillon, candidats républicains, se 

présentent anx élections sénatoriales. 

« M. Bouteille, à la suite de la publication de sa lettre à 

Napoléon III, ne solliciterait plus les suffrages répu-

blicains ». 

M. Arthur Picard se présente en même temps que 

MM. Soustre et Paulon. 

BOULANGERIE 

H. PELLEGRIN 
rue DROITE. — SISTERON 

PAIN EUT TOUS GESKES CiR.tlXS ET SOJVS 

Farine de fabrication de première qualité 

C3-E.OS & DÉTAIL 

| Modèles déposés 

BIJOUTERIE 

loaillerie 

HORLOGERIE 

Articles 

de 

MARIAGE 

imm 
Boulevard Gassendi ta X d X3 

LA MAISON SE CHARGE DES REPARATIONS 

IRE g 
MAISON 

Louis REYBAUD Jeune 

7. — rue de la Mairie. — Cours des Arès. 

DIGNE 

Nouveautés, Draperie, Literie, Meubles, Spécialité 

d'articles pour achals de noces, grand dépôt de Machines 

à coudre nés systèmes Singer, .Grilzner, Howe f 

Fabrique de Sommiers élastiques perfectionnés, Vendus 

avec Gai antie. 

Succursales à Mezel et à Thoard 

EST VESTE PARTOUT 

Le Radical des Alpes 
Journal politique hebdomadaire 

RÉDACTEUR EN CHEF «AK-varw HSTCHCV 

ABONNEMENTS 

Basses-Alpes et départements limitrophes .... 4 fr. 

Autres départements 5 fr. 

SANTE POUR TOUT LE MONDE 
par l'emploi des 

NATIONALES 

eu issus A ion 
pttZ-VOUS DE L 'ESTOMAC. 
■"M Constipé. 

VLl!!1* P
c,(

'
u
 l'appétit. 

jjTTOez-vnus [dus 

Er^ousde mauvais réYeS. 

■Josdfti maux téte. 
Su!* 8

 des douleurs de reins. 

v tous jpj. jdées noires. 

IfJJ** triste. 
ÏJ^

es,
i'»ns coi-t elles difficiles. 

K^rtes maux de vt 'inre. 

lt,,"'"'- s des douleurs d'entrailles 
ta* 15 des maladies du foie. 

'W
Ï

"
UAL

'
T
'

?
' migraines. 

iY N'ira lit m ot-elle diffirille 

Avez-vous des coliques. 
Vous seir.e/.-vou' affaiblis. 
Avez-vous des ètouidissements. 
Des tsintements dans les oreilles 

Des doul urs rhumatismale* 
Etes-vousde mauvaise humeur. 
Avez-Vpùsdes baitement- de cœur. 

Avez-vous des accès bilieux, 
^vez-vous des : oints de côté. 
Avez-vous des humeurs froides. 

Avez-vous des maladies di.s yeux. 
Avez-vous des vertiges, 
Avtz-vous des maladies de h peau. 
Aye'-vniis des diarrhées. 

j\vez-vnus des tremblements nerveux. 

A vezrvoiH une grande lassitude. 

Si cela est. — * N'éles—vous pas indisposé par quoique cause inconnue ! 

■Juchez lous les pharmaciens les Pilule»* EV»ç»i«e« lYaiionatfe»* 

fit**
 l,oîu

*- et franco poste. — ARF1GE C. pharmacien AUBENAS 

'Clî^.nepM Pharmacie UlliKRi à Sisterou. 

Le Directeur gérant: AUGUSTIN TURIN. 

Digne, Imprimerie ViAJL. rueCapitoui, 5, 

NOVA 
MACïIIXE A COUDRE PB L'AVENIR 

UL BEVBAOD AIKÉ 
Boulevard Gassendi, 33 

3 «» I c; W K (Basses - Alpes) 

La « NOVA » est la meilleure. 

La « !\'OVA » est la mieux 

construite du monde. 

I.» « \OV .\ )) est la plus douée 

et la plus silencieuse. 

La « NOVA » est la plus com-

mode. 

La « NOVA » est I» plu» ra-

pide. 

La « NOVA » est lu plus 

jolie. 
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MODES 

M. GUINDON. 
Grande: rue - SISTERON - Grande rue 

Parcres de Mariées. — Articles pour 1^ 
Communion. Grand choix de ptantes pour 
décoration d'appartements. — Fourrures et 

Corsets. 
Lainages Fantaisie 

La France 
Aiiurnnce surla vleeteontre l'Incendie 

Capital : lO million* 

Agent général pour les arrondissements de SISTERON 

et de .GAP. 

César GUINDON 

SISTERON— Avenue delà Gare— SISTERON 

Exposition des Produits Alimentaires d" Prix 
médaille d'argent obtenue au concours 1861. 

FABRIQUE DS CHU COUT 

JULES MARTIN 
Epicerie la plus ancienne des Alpes -

de confianc» 

Maison 

Cafés de toutes provenances 

Tapioca — Thé — Vanille — Epices — Biscuits 
Suisses — Gommes — Racahout — Salaisons — 
Bougies — Savons — Huiles fines d'olive — Huiles 
lampantes —^ Huiles peinture — Eau-de-vie — 
Liqueurs fines — Absinthe — Sirops — Rhum. 

DépOt des liqueurs de la Grande-Chartreuse 

DIGNE — Rue de la Mairie — DIGNE 

Rouennerie Draperie 
ET NOUVEAUTES 

VÊTEMENTS CONFECTIONS POUR ESFASTS 

Anciennes maisons SARLIN-BRUNET 

MONDET F RES 

SUCCESSEURS 

Velour?, soieries et châles, laine à matelas, 

plumes et duvets, indiennes, meubles et articles 

du Beaujolais. 

Médaille d' Or Exp. Intl« de Phcl » Vienne 1883 

RÉCOMPENSE DE 16,600 FR . a. j. LUOCHB 

ELIXIR VINEUX* 

AJNTÉlVriE, SANQ PAUVRE, 

MANQUE D'APPÉTIT 

DIGESTIONS MAUVAISES 

FORMATIONS DIFFICILES 

RACHITISME 

FIÈVRES 

Convalescences de FIEVRES 

PARIS, 22 et 19, rue Drouot, et Ph'".. 

Due de Provence — MSTERO.Y 

J PH TOURRES 
Directeur-Propriétaire 

CONCERTS. —BALS. - ORCHESTRE' NOMBRE® 

Établissement recommandé 

A LA LYRE PROVENÇALE 

THÉODORE ROBERT 
LUTHIER 

Rue des Kécollettes, 13 

et rue de l'Arbre, 1 

MABSEILLE 

DÉPÔT £)' INSTRUMENTS DE MUSIQUE 

Assortiments complets d'accessoires vendus à prix rèduilt 

ATELIER SPÉCT a POUR1 LES RÉPARATIONS 

A PRIX TRÈS MODÉRÉS 

Instruments d'occassion à des prix avantageux 

BAZAR EUROPEEN 

EUGÉNIE R d M II E 11 
Boulevard Gassendi 

en face deU'hôtel Boyer-Mistre. — DIGNE 

ENTREE LIBRE — PRIX FIXE 

FIN DE SAISON 
Rabais considérable sur tous les articles d'hiver : 

Chaussures, Bonneterie, Lainages, Fourrures, Couvertures, Dessenles de . 

Tùpis, Corsets, Cravattes, Lampes, Suspensions, Quincaillerie, Articles de mène 

etc., etc. Machines à coudre ELIAS HOWE à 85 francs. 

SPECIALITE DE CHAUSSURES 

en tous genres 

CHAUSSURES CONFECTIONNÈESn 

ET SUR (.'WMMASlUiS 

VIDAL 

SISTERON 

I» BK O.W-«5 R1BS 

Parfumerie Hygiénique et Médicale 

IH M TOILETTE[iîiiîi, LU DE Wi 
NTIBEP TIQ UE-TUB_IN 

efficace comme pceservatif, <les : maladies épidemiques el contagieuses 

MAISON TURIN FILS 
Fondée en 1860 

SISTERON ■ DEMI-GROS DETAIL 

ARTICLES SPÉCIAUX : Quinquina en Boilcs — SAVON EXTRA — Vernis 
et Peintures préparées — Produits pour les Arts et l'industrie 

DÉPOT DES GUANOS 

DE LA BIBOSPIIATED GUANOS 

Compagnie Limited de LONDRES 

EUGÈNE HUGUES 

LUI GBILLOHS (Basses-Alpes) 

Spécialité de Graines Fourragères 

MAISON DE DECORATION 
Grand Assortiment de Papiers Feints 

JJECOBATIOUS 

D'églises et d'appartements 

VOITURES 

DORURES VITRERIES 

BOIS ET MARBRES 

A. M AL L ET 
Entrepreneur de Peintures 

DIGNE 

Ex CONTRE MAÎTRE DE LA MAISON 

LECLERC DE PARIS 

ALAMBICS-VALYN _ Depf 
Cuirre rouio étainé. 3 *>ïi ! ïtê L'srantiH, emploi radin 

PORTATIFS^ ET FONCTIONNANT A VOLONTÉ 
ri feu nu et au lain~marie. 

Distillant économiquement : fleuri, frulti, 
plantes, marcs, crains, etc. — Indispensables aux 

Châteaux, Ma inoim Itotirpenisps.K.'nneset h. l'Industrie 

Prix l'précrdenis: sor.,75r.,100r., 15or.etau-iîrssus 
BROQUET*. 121, r. Qberkampf, PAKI3 

SEUL CONCESSIONNAIRE 

Vtmander ègalntnent te Catalogue Illustré 4** 
POMPES EFtOQUET pour tout utagtM. 

Manufacture des POMPES-BSW' 
JSi, Rue Oberlcampt, PJLJFUS 

I En tue de l'ahnnftnnle récolte | rn Ir 

fotir lei paya île vipnoMe* et payi de pon 

Maison BKOQUt T a fnts en conatru. 
nouveaux \vsteiiie< Pompes lotiti-

p «tons poi lecttonnées ipeTlalet pour | 

v-ia-iiienliiesCi i es,Vhie ri Spiritueux. -' 
i Mac. 

|)MiioriH« ut i<" \l ■mbicB-Va yii, 
h toutes distillation* agricoles 

Demandtr .'envoi det PROSPECTUS ILLUSTRES qui sont adressés Fi\ 
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